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Tristes exploits 
de trois jeunes ronbaisiens 

EpHeanje M « M l I* Tribunal O W i n m m l 
- l* S avril, Mme Deboscber, 2$, tue La-

trois, «'«tait rendue dans h. soirée chez un 
bouUojrer de la rue Pierre-de-Roubaix. En 
entrant elle constata* la dtapa* iekin d'un porte-
œoanaie contenant 1,100 fonça, se décornpo-
aaat comme suit : 800 troncs en bilests de 
banque ; 110 francs en pièces d'or et une obli-
f a:ion de la VHIe de Paris-Métropolitain por
tent le n* 109,607. 

Plainte fut déposée a M. Barthoui!. corn-
rni'-iire de police, et use enquête fu» ousxsn;. 

Des perquisitions furent opérées et M. Bar. 
ibouil apptk que depuis la disparition dea 
économies de Mme Dencecner, trois Jeunes 
•es* de 16 à 1S ans s'étaient livré* à de foses 
àjépenses M. le commiaasire fit mander à 
son binjearu ces gamins. Ceux-ci deolarèreot 
se nommer : Albert Varlet (dit Bébert), Ig-é 
aie 16 ans i.'a; nsannhanrl de petit bois cassé ; 
Pietv* Fiérens, 17 ans, approteur, et Georges 
Billard, 18 ans, journalier, desneurant ton* 
irais rue. de la Peerhe, tort Briet. 

Admeteaaent interroges, tes trois jeunes gens 
tassèrent de* aveux. 

Vantet raconta d'abord que le samedi ; avril 
vers sept heure* du soir, se promenant avec 
pas deux camarades sur le boulevard Gam-
netta, H avait trouvé, entra la rue du Bassin 
•t la rue Pierre-de-Rosubaix, le porte-monoaie 
de Mme Doboscber. 

En possession de la somme, Varlet ne coo-
«>rv» que l'argent et jeta sous une'banque 
l'obragation. Plis s "adressant a ses camara
des, il leur remit à chacun iso francs. 

Une noce carabinée fut alors décidée. 
Le trio se rendit au bar » A l'Hirondelle », 

rue de l'Avocat, 3, tenu par Edouard laoavnil, 
igf de tq an*. 

Dans le bar. on sabla le chanspssxne en 
ixrapagnie d'amis de -rencontre et avant de 
quitter cet étsblissensent, vers "Six heures et 
Demie du soir, on paya au patron du bar dix-
sept boarasSn de ilaangnsrne, a raison de 
y francs Pune Puis Albert Varlet changea trois 
hatets de banque de 100 Cranta contre de la 

La trio se "dirigeai alors ver? te restaurant 
•Omar, rtte Neuve, à LiHe, c* ils soupèreni. 
TV 11, ses jeunes fêtards se rendirent an café 
<t Filo ». rue des Tanneur*, qui leur assit été 
re» «aussi »dé avant leur départ de Roufcaix. 

La, comme »• bar de rHironoette. à Rou-
TJaix, sis saMerent le cnampssjrne en rampa-
amie de femmes et ils reprenaient ensuite le 
train de 3 b JO du marin oour RoatiPU. 

A leur arrivés à Roubaix. ils se Tendirent 
a. nouveau au bar de l'Hirondelle, où les orgies 
recomrsM>cerer»t jusqu'à six heures du matin. 
En reprenant la route de leurs demeures, ils 
entrèrent dans un estaminet de la rue de fE-
psnle oit ils firent la renuaJUe d'un nommé 
•Monrjgnies qui demanda "de l'artrent a Varlet. 
Ce «farnier lui remit ^j sons. 

A te suite d'une mànotfeuM IrtsirotbtioB. M. 
fidbert lenwoya devant le tribunal coYTectàcm-
ne! les nommés Varlet. Fiérens et Ballard. 
•tons t'iacusnatiesi de vol. Ils ont" comparu a 
l'audience d'hier.. ajnfi que les babaretiera 
Fxîosjard Ltuplaun» (naos, et RsfcbOde Verriest. 
18 «ni, 2, rue «se PAwoear • Louise PouVr, sS 
ans, sans nrufetalas. et Germaine I>uooere. 
Sr mi», seilgnaass. sninsViilsl de cosnpiieité de I 
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VastaiBoB de M Rarebouil ef de Mme De»5-1 
•cher. M. le président «jmcéite a l'nMerrns/atôire 
nef r*éVe»us Ttonf sont' mal notés1. Naturel-
lement. 1rs ousnpPeas niant les hits. M. Fia*, 
«tsbatitni du crânasse» de la Réoutolicrae, dans 
iao coust «Asnititosre, oVsrssnnV de sévères eon-
lasmaations. 
. M' Maoqnart awa.lt la tou1r3e tftarge rie <V-
Tendre Lamfawl et la «8e Verrsssî. Q le fit 
avei «eut le tslenf qu'on loi connaît et dans 
une habile pfairloirie l'étaouent défenseur df-
mssnda oour se<f client» t'indulgencB du rsi-
banal. • 
• C'affaif* est mise en 'délibéré. Le jugement 
•sera rendu te it mai. 

•a 

Les Fêtes du Fontenop 
W BaAN SE nOLtrp. PAU UM EXCEDENT 

DE RECETTES P ^ r ^ ^ 
LE» DlBTBiBTJTIOl» DES PKDC 

La Comité dea Fêtes du Fcmteooy a tenu 
V Uqamtt rapidement ses comptes et à prou
ver que s'il savait également gérer avec 
prudence et «.ignare les Tonds mis à sa 

ttoo par la MunicrpaUté et les sous-
aan 

. _ Trésorier, au COOT» de la réunion du 
vendredi' 23 courant a donné lecture du 
compte recettes et dépenses, puis il a procla 
mé w bilan qui s'établit comme suit : 

Recettes : 6.384 fr. 60 ; Dépenses : 6.166,30, 

215 fr. 40. 
Aujourd'hui, dimanche- 23, les membres 

du Cotnrto porteront une gerbe de fleurs sur 
la tombe de leur regretté trésorier des Fêtes 
1M1 et 1912 : M. Fan-and Gras, Ce péleri 

francs, un immeuble situé i Roubaix, 52 rue 
de la Redoute. ' 

DES VOLEURS ONT PASSÉ P A R LA I 
Samedi matin, Mme Veuve Vaientine Lor-

thioir, demeurant rue de Babylone, i, a, 
constaté la disparition de deux broches en 
doubla et brillant», de deux paires de bou
clée d'oreiHes en doublé et de divers objets 
le tout valant une cinquantaine de francs. 

La police enquête. 

Crédit du Nord 
Nous apprenons que des pourparlers en vue 

d'une fusion seraient engagés entre le Crédit 
du Nord et la Banque H. Devilder et C" ; 
on connaît la vieille réputation et la prospé
rité de cette maison de banque, fondée en 
1867, qui est aujourd'hui au capital de 
50 millions. 

Il est hors de doute que l'appoint de ses 
affaires développera encore d'une façon con
sidérable l'influence du Crédit du Nord, qui 
est déjà au tout premier rang des plus gran
des banques régionales. 

VACCINATIONS PUBLIQUES 
ET GRATUITES 

Salle au 1er étage de la Mairie, entrée vers 
la Chambre .de Commerce 

La première séance de révision aura lieu 
aujourd'hui. Dimanche 25 Mai, de 9 à 11 heu
res du matin. 

Las psraonnes qui ont été vaccinées au 
cours dos précédentes séances, sont invir 
tées À s'y présenter pour la vérification des 
résultats des opérations. 

A LA BONNE COUPE 
171, Crands-Rue, 1T1 — ROUBAIX 

lAncitnnemtnt nu de Tourcoing/ 

Contmoflons Ouvrière* 
ipwiilité de Culues toile bleue double teint 

•Issues, Jupons, Bonneterie, Lingerie 
MAISON DB CONFIANCE 

VENGEANCE DE FEMME 
La nommée Zoé Laethem, femme Empin. 

22 ans, rattaebeuse, demeurant boulevard de 
Metz, cour Saint-François, 2, ayant appelé 
chez eHa un sieur Auguste Vanhauwaert, 23 
ans, solsroeur, demeurent à W'attreios, r̂ ie 
Carnot, 228, l'a frappé d'un coup de couteau 
à la main gauche. 

L'irrasciblc Zoé aurait afii par vengeance 
et pour des raisons d'ordre tout à tait in
time. vVanhauwaert a porté plainte. 

m 
LE BON COPAIN 

Le sieur Henri-François Deoeldère. 19 ans 
tisserand, derreunant rue Labruyere, 32, 
avait rendu visite a l'un de ses amis Char
les Diileman, 26 ans, journalier, rue da 
Tourcoing, 122 bis. 

La femme oc ce dernier partit chercher 
un pot de bière et quand elle revins, aile dé
posa sur un buffet son portemonoaie conte
nant 13 fr. 80. 

Peu après, Dageldère feignit de se rappe-
•*•••-— rendez-vous urgent) 

Après son départ, on constata que le porte. 
monnaie avait disparu avec lui. 

Informé, M. Benêt, commissaire de police 
du 6roe arrondissement, a ouvert une en
quête è la suite de laquelle il a gratifié le 
tisserand d'un procès-verbal. 

Chez les Peintres 
UNE IMPORTANTE REUNION 

A LA BOURSE DU TRAVAIL 
Hier samedi, à dix heures du matin, a eu ueu 

a la Bourse du Travail. 78, boulevard de helfort. 
une importante réunion des ouvriers peintres et 
similaires syndiqués cl non syndiquée, de Hou-
baix et environs. 

Nous avons déjà parlé de l'éventualité il uns 
Brève dans ceUs* corporation et nous avons pu
blié les revendications dej intéressés. 

Voici l'ordre du jour voté a l'issue de la réunion 
d'hier matin. 

•^es ouvriers peintres et similaires de Roubalx 
et environs, réunis s la Bourse du Travail, M 
samedi 24 mai 1913, a dix heures du matin ; 

Apres avoir pris connaissance de l'augmenta
tion partielle accordée psr un grand nombre de 
patrons S leurs ouvriers : 

S'engagent k intensitier plus que jamais la pro
pagande auprès des oamiradea encore restés ré-
frectaires à l'idée syndicale ; 

Décident en outre de continuer l'agitation Jus
que complète obtention des revendications pré
sentées par le (syndicat: 

Se séparent au cri de ; Vive l'organisation syn, 
dicale '• • 

de l'amitié M fera lé matin 
^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ • a 8 heures, d 
des prix du Carnaval d'Eté, du concours 

nage de l amio 
L'anrts-mldi, S heures. distributions 

d'étalages, décorations et illuminations et 
"des prix do défilé. 

Tous les prix en espèces seront à loucher 
r:hez le Trésorier, 27, rue Richard-Lenoir. 
Tous Isa prix en nature (diplômes, plaquet
tes artistiques, etc.) seront remis au siège 
du Comité, 1*7, rue fficard-Lenoir. 

k et 
11, ru* de Lannoy 

ROUBAIX 

FABRIQUE ET V I N D LUI-MEME 
La Hue B*ana Chelx dt Ohapaetat as pailla 

at de Casquette* «s tous genres, et M «a.'M-
lew taarsâé d* la Régler). 

TENTATIVE DCFRUCTOEUSE 
M. Benêt, commissaire de police du 5me 

arrondiaeement. a ouvert une enquête hier 
samedi en' une tentative de vol commise 
la nuit précédente au préjudice de Mme Va-
netolander, née Jeanne Deweyndt, caiare-
iière, i«ie d'Antoingt. 2. 

PLACE DU PROGRES 
• ' TJtas enquête est ouverte sur le projet do 
rlasasmant de la rue latérale au Sud-Ouest 
de la place du Progrès. 

Ce projet sera déposé k la mairie pendant 
15 Jour*, du 20 mai au 9 Juin, pour que les 
nsMisrrr- puissent en prendre connaissance 
tous \m inirs, de 9 heures à 5 heures. 

A l'expiration de ce délai, un commissaire 
MMEainillB. désnjné * cet effet par le Préfet, 
recevra k la «aarie pondant 3 iours, les 10, 
Il at 12 juin, de 2 à 3 heures, les observa
tions qui pourraient être formulées. 

ALIENATION D'IMMEUBLE 
UpjB snanéte est ouverte, sur le projet d'a

liéner su profit de la Congrégation dea Filles 
M lu SaaWsé, SUT te a n s a grU de 36.000 

AVANT D ACHETER UN VELO 
Nous conseillons nos lecteurs de visiter 

les Magasins de la MAISON 

DUSSART et ACC0U 
RUE CORNEILLE 

nOUBAVC 
la nias ancienne et la plus impartante 

Maison de la REGION 

HYMÊNËE 
Samedi s été célèbre a Lille le mariage de M. 

Jacques BaeboUn architecte, fils de M. I..-J. Bar-
botin architecte, professeur à l'Ecole nationale 
des Arts Industriels de Houbaix. et de Mme née 
Devrtendt, evec Mlle Madeleine Bole, fille de 
feu M. le docteur Emile Bole, médecin légiste 
t noubaix, el de Mme née RousseUs, 

LES CONCERTS D'ETE 
Voici le programme d'i s^ncert qui sera Honni 

par la • Concordia Harmonie », aujourdhui di
manche, de quatre heures el demie S sa heures 
et demie du soir, au Parc de Bsrbieux. 

Ire partie. — 1. Aéroplane captif, danse nou
velle. Pams. — 4. Phèdre, ouverture. Msasenet. 
— S. Lakmé, sélection sur l'opéra. Léo Delibes 
— 4. Marie-Cécile, polka pour clairinette, 1. 
Petit. 

Se partie. *• 5. Kénilwsrth. cavaline pour trom
bone. DonùwtU. — 6. Les Parques, grande sym
phonie de concours. V, BuoL — "• le Merle blanc, 
rondo-polka pour petite flûte, Damare. 

Vblci le projrrnmme du concert qui sera donne 
par la Fanfare du Nord-Touriste aujourd'hui <li. 
mancha.de onze heures à une heure, à l'angle 
des rues de la Conférence et d'Alger : 

1. Souci des Champs, grande marche cycliste, 
A. Minet. — 2. Jeanne d'Arc, ou'erture, 7. Bajus. 
— "V Branche d'aubépine, mazurka. Z. Bajus. — 
4. Grande marche triomphale Fayat. — 5. Avec 
aplomb, allegro. A. Rararnsert. — 6. Le Trou
vère, opère, — Verdi. — 7. Retne des Vagues, 
fantaisie. Biegler, 

Cyole* «LA FRANÇAISE» 
La saule sssatss en véritable* alèse* 1 Dls-

asant s. Toute machine ne portant pas ls mar
que «Ut ntAKCArsB» n'est qu'une grossière 

le la pièce « OIAMAlrT ». Cycles 
UaiSàs et Marsslll, soudure autogène, T» fr. 
MAISON DE CONFIANCE, la plus Importante 

^ t f ^ ^ S r W - s -s » Car., 
JEÉBH M f f B ™ - " SOUBAIX. 

de ROUBAIX da U mai 191J 
Puissance». — Hubert Mesplomt, rue du Mou

lin, cour Pennel, 7 — Simone et Paule Deregnau-
court, rue d? Bouvlnes, si. 

Publications de mariage: — Urbain W'olf con
tremaître, rue Vaueenson, SI, et ValenUne sau-
mann. sans profession, s, Tourcoing. — Léon 
Vandeputte, garon boulanger, rue de Menin cour 
Verhelle, 4. et Jeanne Dumorue». ourdisseuse, rue 
de la Barbe d'Or. 7. """• " " 

Mariages. — Emile Tondresu. mécsnicjen rue 
Philippe le Bon, 24. et Marie VandersUggel ' tan-
leuse, rus du Pile, 17. — Georges Martin contre
maître de flbiture, rue de Condc. Oî. et Vaientine 
Waltrelot, bobineuse, rua d'Aguesseau 30. — 
Laurent Pinet, appréteur, rue de Uenain, cour 
Flamencourt .18. et Marie lirousez, soigneuse, 
rue Rouget de ITsle, 51. — Camille I^poutre ap-
préteur, rue de l^snérance, SI, et Madeleine Du. 
bois doubleuse, rue de la Perche, cour Comme, 
11. — Léon Cabsye, tourneur en 1er boulevard 
de Strasbourg. 110, et Bertho Callet,' uaserando 
rue du Duc, lo. 

Pesés. — Julio WaUeeuw. 45 ans, sans proie* 
slon, rue Watt, 35 bis. — Florentin Buyssens (H 
ans. sans profession, avenus Julie nlagacbe' — 
Marie Antonis, 63 ans, sans profession avenue 
Julien Lagache. — Elise Mention, 15 ans, sans 
profession, avenue Julien La gâche. | g g l ^ 

Socialistes Roubaisians 1 
Votre devoir est de vous Inscrire à la 

Coopératrve « La Paix » et da vous appro
visionner a toutes las branches da son com
merce, car an même temps qu'elle vous 
donna des marchandises da première qua
lité, elle sst la seuls s Roubalx ont vient 
an aida à aaa membres en grève, laissa «ma 
quote-part à te propagande socialiste ai 
soutient moralarnant et pécunièrsmant 
votre Parti dans toutes les drans^ancea, 

DUCASSE DE LA RIE DU PROGRES. — Au
jourd'hui dimanche et demain lundi, grande rtu-
casse de la rue du Progrès ; les diibitants sont 
autorisés & laisser jouer de la musique et danser 
sans avoir à payer la taxe. 

LES COURSES DE TAUREAUX. - De grandes 
courses de taureaux, cours;s landaises et avec 
mise a mort, auront lieu dans le courant du moi» 
prochain, au Vélodrome Houbaisien. nouveau 
boulevard Ulle-Roobsix-Tourcoiog sur le terri
toire de Croix. 

ETAT-CIVIL DE CROIX. — r/OsatsaSM, — Les. 
tienne Gervais. rua Lamartine. 17. — Bonzans 
Olga, rue de Lille. 30. 

Décès. — Goetbals Jules, 28 8D3, rue Lamar
tine, 40, 

SUCRE ABEILLE Le plu* 
sucré 

WATTREL03 
PARTI SOCIALISTE 

L'assemblée générala dj la section waltrelo-
«iieune du Parti Socialiste, aura lieu mardi 27 mal 
è sept heures et demie du soir, chez le citoyiii 
Emile Kalmbaut, rue HoyaJe, au Petit Tournai. 

L'ordre du jour étant très important, tous les 
membres dos divers groupes sont priés d'être 
exacts. Présence de tous indispensable. 

AVIS AUX CONTRIBUABLE*. — La deuxième 
et dernière séance réservée aux réclamations en 
matière de contribuions aura lieu mardi 27 mai 
de deux heures cl demie à quatre heures, n la 
nouvelle mairie (bureau du Cadastre), où M. Mai-, 
chai, contrôleur principal des Contributions, se 
tiendra à ht disposition des contribuai 

Les demandes en décharge ou réduction qui ne 
seront pas présentées ce lour-la ne pourront pl>:s 
être reçues & la mairie; elles dewont être adres
sées è M. IrAréfet du Nord avant le VA luiltte 
prochain, dsle ds l'expiration du délai de trois 
mois accordé pour les réclamations. 

ACCIDENT DE VELO. — Un Jeune enfant «e 
sept ans Robert Bossut, <!ont les parents de
meurent rue du Monté-Leux, 16. a été renversé 

, par un vélo, vendredi soir, vers six heures et 
Mn&ve? SP&&SKf&>t?&B?-*~ et 

Le peut Bossut a été transporté chez ses pa
rents, où on a dû l'aliter. On craint des lésions 
graves. ^^F 

la police recherche l'Imprudent vêlocrpédlïte. 
SUR LS TROTTOIR. — Procès-verbal a «te 

dressé A un boucher d> Roubais, Jérôme SticKer, 
pour avoir circulé a vélo sur un trottoir lnterdiv 

BRIS DE CLOTURE. — Apres enquête, le com
missaire de polies a dressé procès-verbal è Klo-
die Baloaen 46 ans. demeurant rangée Brelie, 
qui a commis un délit de bris de clôtura a Mous, 
cron. 

VACONATIOiV. — La quatrième séance de vac
cinations gratuites aura iieu & l'ancienne mairie, 
'salle de l'étage), le mardi 27 mai, de trois i qua, 
tre heures du soir. 

Sont soumis â la vaccination obligatoire, tous 
les enfants nés en 1312 et en 1901 et les personnes 
nées en 1863. 

L'examen des résultats se fera huit Jours après 
chaque séance. 

A LA MAIRIE. — te conseil municipal de Wat 
trelos se réunira la jeudi 20 mal. h nuit heures 
du soir. Voici l'ordre du jour de cette réunion : 

I. Nomination d'un secrétaire, 
t. Cominunications diverses. 
3. Organisation d'un service municipal de Con

sultations de nourrissons. 
4. Inspection médicale des écoles :eréallon . 
5. Bureau de Postes • heures supplémentaires 

d'ouverture. 
6. Société mutuelle fraternelle du 43e d'Infante-

rie ; demande de subvention. 
7. Fête des Ecoles laïques; subvention. 
S. Voirie ; restauration de la rue Magenta. 
9. Voirie : Règlement des terrains Leclercq-

Dunire et Lecomte-Florin. rue Traverslêre. 
10. Voirie ; règlement du terrain Hennlon. rue 

Traversiére. 
II. Bureau de Bianfatsance : compte du rece

veur pour l'exercicdB912. 
12. Bureau de Bienfaisance T compte adminis

tratif de l'exercice 1912. 
13 Bureau de bienfaisance : budget additionnel 

pour 1913. 
14. Hospices : compte de gestion du receveur 

pour l'exercice 1912. 
lj . nrvspices : compte administratif de rexer-

cice 1912. 
]i',. Hospices • budget additionnel pour 1913. 
17. Ville . compte de gestion présenté par le re. 

ceveur municipal pour l'exereir* 1912. 
lg Ville : compte administratif présenté par le 

maire pour l'exercice 1912. 
•19. Ville : budget additionnel pour 1913. 
Si. Jubilé des époux Boulanger-Duvillers, allo

cation 
21. Braderie du Moulin • demande de subside 
22. Renaissance Chorale ;féte anniversaire-

demande de subvention. 
Î3. Vacations au commissaire de police pour 

exhumations, réinhumations et translations de 
corps : modification du tarif 

ï-l Frais de bureau du commissaire de pollee • 
suppression. 

Hui* cios. — A. Liquidation de la pension ae 
retraite île Mme Dufermont. 

B. Assistance ôbligatoù-e . décompte des res
sources d'un hosnitalisé. 

C. Assistance obligatoire : examen des nouvel
les demandes reçues pendant le 1er trimestre 1S13 

SAVON lies PRINCES du CONGO 
Méfler-vou* des Imitation* V. VAISSIER. 

WASQUEHAB 
l"\" ENTERREMENT CIVIL. — Nous adressons 

noj sincères condoléances au citoyen Lolli dont 
la femme. Clémence Destombes, égée de 63 ans, 
est decédée samedi après-midi 

Les funérailles de la citoyenne Uestombes au
ront lieu civilement, demain lundi ,à trois heures 
précises. Le rendez-vous se lera à la maison 
mortuaire. 19, rue Voltaire, hameau du Trier, a 
Wasquebal 

Tous les socialistes et libres-penseurs sont ln-
rnés à y assister. Ceux qui n'auraient pas reçu 
de lettre de faire-part sont priés ds considérer 
le présent avis comme en tenant Ueu. 

ETAT-CIVIL DE WASQUEHAL. — Publications 
de mariages. — Clément Lecœuvre. employé ne 

-m», a Flers-Ulle, et Pauline Carpénuer, 
Icienna a .Wasquehal. — Achille Briffeuli 

LANNOY 
A la S. R. C. P. 

CONFERENCE-CONCERT D'INAUCURA-
T I 0 N DE LA SECTION LANNOYENNE 
Nous avons annoncé en son temps la cons

titution, & Lannoy, d'une section de la Société 
Républicaine des Conférences Populaires, 
dont le délégué est notre excellent ami, M. 
Louis Déraudin. 

L'inauguration de cette section avait lieu 
dimanche dernier dans la vaste salle de l'Hô
tel de Ville, où uno assistance nombreuse et 
distinguée suivit avec intérêt et plaisir la con
férence de M* Macquart, et le concert, dont le 
programme fut un véritable régal artistique. 

LA RÉUNION 
M. Flipo, l'aimable receveur des contribu

tions Indirectes de Lannoy, présidait, ayant 
comme assesseurs MM. Jean Despreta, adjoint 
au maire d'Hem, et Samuel Dujardin, adjoint 
au maire de Lannoy. 

Dans l'auditoire, quelques charmantes da
mes ; M Joly, maire de Lannoy : un grand 
nombre de militants républicains da Lannoy, 
Lys, Leers, Saflly, Hem, etc. 

M. Flipo prononce une allocution très ap
plaudie, dans laquelle il remercie ceux qui 
coopérèrent à la constitution de la section 
qu'on Inaugure. M. Flipo remercie l'assistan-
te, qu'il n'espérait pas voir si nombreuse, et 
présente en termes étogteux M* Macquart, 
avocat au barreau de Lille, qu'il remercie d'a
voir bien voulu accepter de venir traiter à 
Lannoy l'Intéressant sujet «Le rôle social de 
l'Ecole «. 

La parole est donnée & M" Macquart pour 
LA CONFERENCE 

M* Macquart dit que c'est avec plaisir qu'il 
a répondu à l'Invitation des organisateurs et 
explique le but poursuivi par la Société répu
blicaine des Conférences populaires. 

Nous ne faisons pas de politique, dit-il ; 
nous laissons A chacun sa liberté de penser 
et d'agir librement ; nous ne sommes ni des 
sectaires, ni des haineux ; nous nous conten
tons de travailler do toutes nos forces, de 
toute notre ame. démocratique a l'éducation 
du peuple, dont nous sommes, que nous ai
mons et que nous voulons toujours plus cons
cient de ses devoirs et de ses droits, par la 
pratique et le plein épanouissement de la de
vise : Liberté, Egalité, Fraternité. 

Nous laissons au peuple la liberté de croire 
ou de ne pas croire, mieux encore, nous vou
lons pour lui cette liberté de conscience qui 
lui est malheureusement trop contestée en
core ;nous entendons que le peuple soit sou
verain, el cette souveraineté, la peuple l'ob
tiendra par l'Ecole. 

Le conférencier aborde alors son sujet. C'est 
de l'Ecole publique, et partant neutre, qu'il 
parlera. 

De l'autre, quelquefois publique, mais dont 
la gratuité coûte trop cher A la dignité de 
ceux qu'on oblige d'y aller ; de l'autre, qui 
dit qunors la religion il n'y a pas de salut, 
qui ne fait que prêcher la résignation et l'a
mour sans but. ; de l'autre, qu'on appelle — 
Ironie des mots — l'école libre, il n'en sera 
pas question. 

L'école neutre, parce que publique, admet 
toutes les religions, ello ne les discute ni ne 
les froisse par sa morale laïque, seule capa
ble de réaliser l'unité nationale. Elle admet 
la libre discussion, ne recherche que la vérité 
et n'enseigne que ce qu'elle peut démontrer 
et prouver par des faits précis et scientifique
ment irréfutables. 

L'Ecole nationale ne dit pas qu'hors la re
ligion il n'y a pas de salut, mais a l'amour 
de l'au-delà quVUe n'admet qu'autant qu'il 
se manifeste sur terre d'abord, à celte mo-
raie, guidée par le souci d'un salut éternel, 
l'école nationale répond par la pratique de la 
fraternité humaine. 

Il faut aimer, c'est, un besoin commun aux 
hommes ; seul a le droit d'aimer en haut re
lui qui aime en bas. de. cet amour d'autant 
plus noble qu'il est désintéressé. Faire le bien 
pour l'amour du bien, voilà la seule vraie mo
mie. 

L'école publique laïque, gratuite et obliga
taire ne dit -pas au peuple : « Souffre en si
lence I » 

Nul n'a le droit d'attenter au cerveau de 
l'enfant. C'est pourquoi l'école nationale est 
le temple élevé au dieu «Equité, Vérité et 
Justice », o'estpourguot elle travaille^ A la II-
Mfflê<^éTL'car^ffrJun«fa^^ 
run récolte selon son mérite, seule Tintent-
cence doit gouverner. 

M" Macquart, vigoureusement et fréquem
ment applaudi, parle ensuite de la Républi-
nue, oeuvre humaine et par conséquent impar-
tiite. Est-ce A dire qu'il ne faille pas l'aimer? 
Non, au contraire, elle est digne du peupla 
qui ne peut l'en séparer et se doit à lui-mê
me dq la rendre chaque Jour meilleure. 

L'orateur, vibrant, enthousiaste, termine en 
faisant appel A toutes les forces républicaines 
en faveur de la République. 

Moins on marche la tête basse, moins on 
reçoit de coups, dit-U ; relevons donc la tête, 
et : en avant t 

Une triple salve d'applaudissements salue la 
pproraison de cette magnifique conférence et 
uns ovation est faite au conférencier A sa des. 
cerne de la tribune. 

M. Flipo remercie en termes chaleureux 
1 orateur, salué d'une nouvelle ovation. 

Un petit entr'acte, le temps da :e rafraîchir, 
puis commence 

LE CONCERT 
Nonafdevons ici complimenter très sincère-

ment lés organisateurs, qui furent, on ne peut 
pins heureux, dans le choix des artistes. 

Mme Bouche-Wante, professeur au Conser
vatoire de Houbaix, tint le piano avec infini
ment de distinction. 

Mlle Blanche Desplanque, 1er prix du Con
servatoire de Roubaix, fit passer un frisson 
sur l'auditoire par l'expression tour à tour 
piaintive et vibrante d'une méditation pour 
violon, rendue de façon impeccable. 

MM. Raymond Meurisse et Arthur Sequin 
eurent une large part de succès et M. Renard 
liésopila l'assistance qui ne se fatiguait pas 
ao l'entendre. 

Le programme, composé de la meilleure 
façon fut très goûté des invités, qui se reti-
îvrent charmés, se promettant de revenir bien-
iùt plus nombreux encore et remerciant cha
leureusement MM. Flipo et Décaudin, nos bons 
amis, que nous félicitons ici pour le brillant 
5u es de leur louaine initiative. 

Inutile de dire que c'est par une vibrante 
, Marseillaise • que se termina cette réunion 
dont tou3 conserveront le meilleur souvenir. 

SUR LA TOMBE D'UN DEMOCRATE 
Une belle et réconfortant* manifestation 

l'ne heure avant la conférence-concert, dont 
nous venons de rendre compte, eut lieu au 
cimetière de Lannoy. sur la tombe du bon 
riioven que fut Uévin Henno, une réconfor-
I.mie manifestation qui, comme les funérailles 
,,» notre ami, fut grandiose dans sa simpli
cité. 

Les intimes de Liévin s'étalent donné ren
de,-.vous : au nombre d'une centaine, ils se 
trouvèrent réunis autour du monument pieu
sement élevé à la mémoire du cher défunt par 
sa famille. 

le premier, M. Samuel Dujardin. prit la pa
role et. en termes émus, adressa à la mémoire 
du bon militant le salut des républicains. 

Ce qu'il fallait dire de celui qui n'est plus, 
l'a été au moment où la population tout en-
ti-Te. attristée, recueillie, rendait A la terre. 
m dépouille mortelle de celui qui l'avait tant 
aimée. 

Aujourd'hui. Il suffit d'approcher la tombe 
rour revivre le passé, ses luttes, ses virtoi 
te» défaites, ses enseignements et y puiser de 
nouvelles forces et plus d'énergie, ardemment 
mises au service de l'idéal démocratique dont 
Liévin Henno fut toujours le fidèle servi-
ssur. 

tt c'est pour répondre au désir suprême de 
relui qui n'est plus qu'en terminant, M. Du-
iardin fait appel à l'union des forces vives de 
js démocratie pour la République. 

A son tour, M. Victor Joly prend la parole 
et dans une improvisation qui fait une gran
de impression sur l'assistance, 11 rappelle la 
douleur que causa chez les amis de l'école 
et des œuvres post-scolaires publiques. 1* dé
cès de Liévin Henno dont le dévouement était 
sans limite à l'endroit des oeuvres laïques. 

M. Victor Jolv rappelle qu'A l'heure où il 
parle, s'ouvre Js grand concours annuel de 
tir de l'Amicale. 

Au nom des organisations de ce conco- -
décerne au défunt le 1er prix en reconnaissan
ce des services rendus. 

l'ne superbe plaque de marbre et une ma-

SfftàEiE*** "*** **^[^i&1^'éJ*''~Êtm ror u 

Lea larmes difficilement retenues coulent 
our tous lea visages et l'émotlonr est à son com
ble lorsque le défilé commence devant le mo
nument st la famille, qui so trouvait groupée 
auprès. 

L'assistance se retire lentement, saluant au 
passage lea tombes amies, des Julien Meudlsse, 
des Arthur Braco et de tant d'autres dont le 
souvenir ne périra jamais, de même que ne 
s'éteint jamais la foi républicaine de la gran
de armée des démocrates. 

MORT SUBITE. - Mlle Rosalie Lelong, sep-
tuagénaire, demeurant 4 licm-Bifur, est tombée 
morte hier matin, terrassée par uno affection 
cardiaque. 

ACCIDENT DE TRAVAIL. — Désiré Gaillet, 
7.1 ans, tisserand chez Edouard Page, t e i l l e 
poignet droit blessé par un coup d9 navette, JJ 
jours de repos. 

HEM 
FÊDFRATION REPUBLICAINE RADI

CALE ET RADICALE-SOCIALISTE DU 
CANTON DE LANNOY. - SECTION 
D'HEM. — LA REUNION D AUJOUR
D'HUI 

- C'est aujourd'hui dimanchd 23 mai è cinq heu
res et demie du soir, qu'a lieu, salle Delacroix, la 
réunion générale trimestrielle de la section a Hem 
de, la Fédération R. R. et R. S. eu canton de 
Lannoy. 

Nos amis ont reçu a cet effet une invitation de 
leur président, M. Delecroix, maire, ancien dé
puté. A cette invitation, tous répondront avec 
empressement, afin que la réunion d'aujoura nui 
soit bien la grande manifestation républicaine 
que les organisateurs désirent quelle soit el 

3u'elle sera a n'en pas douter, tant Hem oompte 
ardents militants républicains attachés A leur 

part» qu'ils veulent chaque) jour plus grand, plus 
uni «t plus prospère. 

On a souvent dit que tout ici-bas était question 
de volonté. Les militants républicains de notre 
commune ont tout simplement voulu : un parti 
d'abord et lis l'eurent, par i union admirable de 
tous les bons démocraUs ; un parti puissant, et 
ce parti groupe maintenant par centaines les 
bons soldats de la démocratie ; ils voulaient aussi 
la victoire et il n'est pas mutile de rappeler quel 
triomphe couronna. Il y a un an, — juste, un 
an — leurs efforts persévérants 

Cette ferme volonté qui caractérise les hommes 
d'action, les républicains d'Hem l'ont encore da
vantage si c'est possible et ils le prouveront ce 
soir a la réunion, en affirmant avec l'enthousias
me que nous leur connaissons, la fol démocrati
que qui les anime, qui leur valut la victoire dans 
le passé et leur promet des temps meilleurs en
core dans l'avenir qui parait radieux. 

Ceux qui ne mentent pas au peuple, l'ont avec 
eux, car ce peuple, si bon, si digue, si grand dans 
sa simplicité, et oanc: sa souveraineté, n'admet 
pas quon Iq leurre et n'a 60if que de. vérité et 
ds justice. 

Ce peuple si laborieux, qui pratique «i noble
ment ce que notre parti a inscrit en lettres a or 
dans sa devise : la solidarité sociale, se sépare 
et s'éloigne de plus en plus de ceux qui le trom
pent ou l'oppressent, selon qu'ils lui prêchent 
tantôt une résignation qui blesse la dignité Du-
maine, tantôt la révolte que l'ame populaire, si 
consciente de ses devoirs, n'admet pas, parce que 
résolument hostile à la violence lâche et stérile 

Cest pourquoi le parli de la démocratie a pris 
dans notre commune une grande extension j c'est 
pourquoi toutes les consciences droites, les cœurs 
généreux, ceux qui n'admettent que la Raison 
saine, la Vérité et la Justice, sont accourus s'en
rôler sous les plis de la République démocratique 
et «octale. 

Et c'est pourquoi l'avenir semble radieux et 
promet plus d'un triomphe encore à la grande ar
mée de la Oémocritle. 

Un an, en effet .noas sépare déjà de la mémo
rable journée du l î mai 1912. qui nous rappelle 
la grandiose manifestation de sympathie el ae 
confiance a laquelle se livrait à notre endroit le 
corps électoral d'Hem. en nous ouvrant toutes 
grandes les portes de ea mslrle. 

Ginscienls davoir fait Jusqu'Ici noire possible 
pour mériter cette confiance si cordiale, nous 
n'en sommes pas moins émus, au souvenir de 
cette enthousiaste démonstration do toute une 
population qui avait voulu et dont la volonté fut 
faite, car 1e peuple veut Dien ce qu'il .veut et rien 
ne lui résiste. 

Nous fêterons donc ce soir .l'anniversaire de la 
grande journée du 12 mai 1912 et témoignerons 
en mémo temps, au citoyen Lamotte, conseiller 
général. l'élu de la démocratie, notre sympathie 
reconnaissante, d'avoir bien vouhi être a nos co
tés, en cette joyeuse et réconfortante journée an
niversaire 

TOUJOURS LES VOLS DE VELOS 
Un voyageur de commerce avait mis sa bicy

clette à la porte de la maison .Adam, marchand 
de laine, rue des Anges, vers trois heures de 
l'après-midi. Tandis que le représentant faisait 
ses offres de service, un individu aux aguetSj 
en profita pour lui subtiliser sa bécane. 

Lorsque NI. Emile Loncke. le voyageur en ques
tion, demeurant rue Loridaa, A wattrelos, sortit, 
il ne put que constater quun individu, monte 
sur sa machine, filait a toute vitesse par la rue 
Fidèle Lehoucq. il suivit ra trace par les rues 
FaidUerbe, du Midi, mais bientôt il le perdit ae 
vue. 

L-. volé na put que déposer une plainte k M. 
Antliès, commissaire du le arrondissement, qui 
a ouvert une enquête. . 

UN IMPORTANT VOL AU CAMION 
Pendant l'absence de M. Marcel Desbonnet, do

mestique au service de la Compagnie des che
mins de ter du Nord, qui était occupé A faire une 
livraison de marchandises chez M. Lepoiitre, bou
langer pâtissier rue de Paris, t, le 22 mal, vers 
trois heures de l'aprcs-mUi, un ou plusieurs m-
dividus ont profité de son absence pour lui enle
ver six enveloppes de vélo Continental, une paire 
dé rouges, deux chambres a air grises, six cham
bres a air extra-rouge, quatre chambres a air or-
dinaire rouge, le tout estimé ïûO francs. 

Le domestique ne put que déposer une plainte 
à M. Anthès qui a ouvert aussitôt une enquête 
el n'a jusqu ici trouva aucune piste sérieuse. 

LA BROUETTE A LA MER 
Un grand concours de chiens de défense aura 

lieu le 15 juin, au siège du Club • Le Chien de 
Défense », rue de la uxnx-Rouge, OS, a lour-
coing. su profit des enfants malingres que I oeu
vre de la Brouette enverra a la mer pendant un 
mois, ou moment des vacances. De nombreux 
prix seront offerts et nous sommes certains d'a
vance que beaucoup d'amis prendront part A c* 
concours. Nous n» pouvons que. féliciter les orga
nisateurs. 

RENTES DES TRAVAILLEURS 
Chez LspersDudiive. nlaleur, rue des Plats. 

Louis Delforterie 21 ans rattacheur, a heurté 
le pouce contre le cylindre de son métier. En
torse du pouce droit. 15 jours. 

— Chez Jean Deialiousse constnictsur, rue 
Verte, Maerto Victor. 33 ans, ajusteur, en des
cendant d'un échafaudage, a manqué le pied 
et s'est fait une entorse. S la face dorsale du pied 
droit 15 Jours. 

— Chas A. et P. Pollet, pelgneurs, rue de 
Dunkerque, Désiriez Camille, 19 ans, homme de 
peine, est tombé en dépliant des balles da laines. 
Contusion des trois dernières colas gauches et 
déchirure musculaire da la région lombaire. 15 
iour». 

- Cher J.L. Leclercq, W * ^ j £ ^ / " £ 5 
quet, Henri Declercq, 16 ans.J™fuZ*-V?'Z 
glissé d'une écnaUs, est tombé sur ie murde la 
cave. Fracture de la 7e rttedroiUs. » Jours. 

- Chez Lcry>ut«-^, néaoc«ant« etarben», 
rue de l'OueSt, a Houbaix, _r*n*our G—tave, 
43 ans, obarbonnier, en « £ • £ * £ £ , u n aatvda 
charbon, a lait une chuta d>me P'«2^.*»/°2" 
lage sur laquelle U '**^J^Z££L ^ 
plaies au coude et geno» ,«»««**«. entorse et 
plaies poignet gauche w Jour»-

j y » * ™ ^ p d r e J o w ^ « f ^ - ï ï 8 * '* 
Latte, Bos«uyt Céleste, &J^%?£?Xù 
s'est blessé au pied droit, e MW««ier»nt una-,T*"?-
(>>ntu*ion du pied droit, entorse ftio-asrassane. 
U t f iaf Blnet, petosge de la Tcasée^ rue de 
Roubalx WattsauY*, 1» ans, ouvrier d* pré-' 
parution, en levant m rnorceaods laine, plais 
contuse phalangette du médtus droit 15 Jours l ° l CheT PauToananlre, ^vsiarrus d e j . 
Belle-Vue, Lorlhiols Jules, » ans, ***<*UZZ? 
navnt une batte de laine, sast fait une entor*»-
3 semaines. _ ^ _ _ ^ _ _ _ 

MOUVEMENT DE LA • , ° * « * ^ ' 0 " " 

Voici le mouvement de la nopulaalon êtres» 
gère, du 18 au 24 maiJ913 : „ _ . . . 

Arrivées : hommes 1«, femmes 11. enlanU S, 
Départs ; hommes S. femmes 4, enfant 1. 

COHDIT IOMHEMEélT 
Mouvement JouniaHer du S mal 191£: tatoa 

peignée 73-8» kilos. - Jfi™ " * * • « • » J ? * * -
— Blotissea et laines diverses 43.578 kilos. — 
cotons, jutas, etc. 19.383 kilos. — Total 178.60* 

Itouvernent journalier du 23 mal 1913 • Laine 
peignée 74.071 kilos. - Laine filée 41 JWJdlos. 
î-rljlougses et laines diverses M.319 taJot -
~-A— jufc^ «te, «MB kilos. — Total U»^** Gotoas, 
lOfcaf 

CONCERTS P U B L I C * 
L'Harmonie « La Praternalle • et rOiuuausl 

• Les Trouvères >, exécuteront le Jeudi » mat 
1913. A 8 heures et demie du soir, sur le kloaqud 
d* la place TTuers, les morceaux suivants : 

L'Harmonie « La Fraternelle ». — % D'Art** 
gnan, marche 'G. Allier). — 2. Poupée ds Nu. 
rernberg, ouverture (A. Adam . 

L'Orphéon . Les TTrorveres ». — S. La Vicéetta 
(L. PeiltartV — 4. Minuit (Ketio). 

L'Harmonie « La Fraternelle >. — 5. Issu lie 
triomphale du Centenaire (L. Montagne). — «W 
Carmen, fantaisie 'G Biset). 4 

— L'Harmonie du Blanc-Seau exécutera M 
mercredi IX mai, A 8 heures 3M du soir, sur M 
Kiosque do la place du Blanc-Seau, las morceaux 
suivants • 

t. Allegro militaire tArnouqù. — î. Ouverture 
du Roi de Lshore fMassenet' — X La Reine des 
Vagues rBléger'. — 4. Confidences, gavotte 
rViesly). — 5. L Auréole d'Or fMaiDoctinud'. -1 
c. Gracieuse, polka pour piston fRocb). — Sottes*: 
M. Achille, Leroux. 

Sucre Deioruo 
EtTt Lg MEILLEUR ET LE • VUE fUH? 

D O U A I 
CHUTE DE CHEVAL 

Maurice Aymard, 21 ans. canonnler au 
15e régiment d'artillerie, 6e batterie, passait 
h cheval boulevard Vairban, quand sa mon
ture fit un brusque écart, le désarçonna, et 
tomba sur hiL ' 

M. Avmard, mri fut fortement contusionné 
c'i la jambe droite, put se relever at regagner 
ci pied le r;i sernement. 

Quant au cehval. il s'emballa et, après 
avoir parcouru au triple galop le lJonlevard 
de la République, il rentra A la c saune, sans 
avoir oawé d'accident. 1 

M. \vmard e=t soigné a' l'infirmerie! Boa, 
état n'est pas grave. 

VOL A LA FOSSE riTjsfEBO S 
Vn individu se présentait l'antpu Jnta* g 

la fosse numéro 5 de la Compagnie dès mi« 
ne«! de l'Escaruelle, a DcriRmes, M deman
dait A se faire embaucher. / 

Après la descente des ouvriers, ^barntne, 
qui fléhait sur le carreau de la fosse, péné
tra dans la salle de bains et déroba les ef
fets du inine"rrr Simon, plus un porte-rnonj 
tune contenant une avimne, «rsrnasnrs n i ' 
nime. ' 

Dans la noche da veston du mineur Jayet 
il enleva un porte-raonnaie contenant 2) f j 
65. puis disparut. 

La gendarmerie le rechercha nriKamaBV 

ARRESTATION 
Ea vertu d'un extrait de jugement iM W«, 

bunal correctionnel de Oouei, la gendarme, 
rie a mis en état d'arrestation Goener, 3rn 
«eph. demeurant TW de ls Cave-d'Or, qot M 
récemment condamné à un mois de prison 
pour coups. 

ARRONDIS55EMENT DU DOUAI 

FUNES-LEZ-RACHEg 
UNF GAFFE - DE FEMME ! — M". O * 

lier Alfred. 46 ans, pnntier au Port-de-.Scar-
pe, a porté plainte contre la femme Bridout 
Angélique, qui lui a porté un coup de gaffa 
h la jambe droite et a en outre frappé se* 
fils Emile. 

La aendarmerie a ouvert une enquête 
SaNLE-NOBLE 

Fin de ta grève des Polonais 
N'CMS avons relaie dans quelles circr*a=-

lanres 1% mineurs polonais travaillant A la 
fo«se Deiardins avaient quitté le travail. 
- Les Polonais, ortri voulaient une augmenta
tion de salaire, ont repris le travail samedi 
matin sans avoir rien obtenu. ' 

La plus grande partie de ces ou-Trier* 
étrangers ne sont, d'Ailleurs, pas syndiqué*.-

FLERS-EN-E8CrREBIEU* 
COUPS DE COUTEAU 

Gustave Vandenbende, 43 ans, forajBrrirtj 
était entré k l'auberge Femaehe, ofl s* trou
vait le mineur Saidani, âgé de 90 ans. Sal
uant vint à sa rencontra» et lui tendit la maint 
puis, brusquement. aan«l provocation, il lut 
porta deux couos de couteau A la gorge. La 
patron de l'établissement se jeta sur Vénère 
gumène et le désarma. 

l e s blessures de M. Vandenhenda font lé
gères. 

l a aendarmerie a ouvert une erjqrjêle. 
TÏLLOÏ 

AMATEUR DE FLEUR?. — Ml Pierre 
Couvez a ports plainte «ontrega femme Wa« 
roquiér Marie, qui a enlevé dans son jar« 
clin des fleurs valant une trentaine da 
francs. 

La gendarmerie a ouvert une enquêta.-

M M 
INCENDIE. — Un Incendie s'est déclaré. 

vers 5 heures" du matin, chez M. Ledaroq 
Chartemagne, 24, cité de la Justice, k Aubv. 

Grèce au sang-froid de M. Leclercq, lu 
fléau fut rapidement circonscrit, et quanti 
les secours arrivèrent le fan était éteint. 

Les dégels sont peu importants'. 

V A L E N C I E N N E S 
AU FEU 

Pcïur se venger de son ami, Remy NoOn 
risson. colporteur, la femme Antoinette Perl 
lier brûla des brochures que celui-ci vend. 

La femme Peltier ayant jeté sur le parqua 
ces brochures enflammées, faillit provoquai 
un incendie. , , 

Effravé. M. Nourrisson appela an secours. 
Mlle Elodie Pavot, fille du cabaretiar, cbei 

qui la couple occupe une chambre, se ren
dit à ces appels aveo plusieurs cokMataira*; 
cl éteignit le feu. 

DANS L'AVLATTON 
M. Léon Dubled, président da CraK a'Avî* 

tion. vient d'adresser k M. la maire aacaaV 
mission de vice-président du comité local «W 
l'aviation militaire. ^ K 
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